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AUJER - correspolwanœ

lachantent leur tI vie de mal·
heu", sous Boutet'lika. Et pen-
dant un Instant, leur cri par-

vient il couvrir le bruit de l'héli-
I;Optère qui tQurbiUonne dans le
del noir cW.ger. liest minuit vingt.
lundi 4 tnal'$, et leur tlupotr. ne
veut pas dormir. «Aujourd'hui,
aujourd'hui on va passer iD nuit de-
hors ", reprennent comme un seul
homme des milliers de jeunes. De
la place Maurice-Audin à la rue Di-
douche-Mourad, dlU\S lé antre-
ville, ils sont des milliers à refuser
le I;inquième mandat que brigue
désormais Abdelaziz Boutetlika.
C'est la pr>:mièremanif~tation de
nuit èb plein cœur de la capitale
depuis vingt ans.
Quatre heures plus tôt, la candi-

dature du chef de l'Etat sortant il
l'élection prés.ldentlelle, prévue le
18 avril, a finalement été déposée
au Conseil oonstitutionnel parson
directeur de campàgne, AMel·
ghani ZaaJane - alors même que
cette haute assemblée a rappelé
que chaque pretendant devait Ye"-
nlr en personne remettre son dos-
sier. COmment pouvait-il en êtn:
autrement l Vîctlme d'un Ave
en 201] et très handicapé, le pmi-
dent est hospitalisé àGenève.
«C'est une nou.velle humiliation.

NoU$ sommes tnCMe 10 risée du
monde», enrage AdIane,41 ans,m-
rire dons une entreprîse étutiqw.
If Quelle COOMrie! On ne sait pas
s'UI!$t vivant ou mort. On ne sair
pas qui écrit 5Il'5 communiqués. On
ne lêlpas vu nous parler depuis der
atll'lies », fulmine Houari, 20 àn$.
Cette foule Ildénoncé une «mQ$-

carade ••, une ••honte», une .in-
sulte», «l'ultime provocation» et
son ••écœurement». Sofiane, chef
d'une petite entreprise d'électri-
citê de TIans,·a été sonné par l'an-
nonce de la candidature de
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Lajeunesse d~ger
dégoûtée par
l'entêtement du pouvoir
Lesmanifestants sont sortis de nuit face à
ce qu'ils voient comme l'ultime provocation

'lBoutefl>: /lAvec les manf/s qU'Il y
a eu, je pe1lSQis qu'il y avait un es·
poir, qu'il allait nlMlICer à $t pré-
senter. Qu'il Mmtait un peu de dî-
gnité: On y CI t7L1./e suis plus que dé-
goûté. Cht!z nous. on CI un mot pour
e-xprlmer le trop-pltin: le "dégoû-
tage~ Voilà ce q!Jf! je ressens. Ji
d'f moi, je suis énervé, embraye

Abdelrahman, 21 ans, qui a arrêté
ses études pout chercher un tra-
vail. ("tit trop! On l'II! peut pm lW-
repter Ct!tte situation. On a notre
pays fJ.I.l./ond du !:œUf. "

IlVOUS.". boufN le payt.
D'autres, plus résignés, se dou-
taient bien que le pouvoir allait
passer en force .••C'était prévisible,
assure Samir, 38 ans, ga:ragi5.te. Ça
IIOI.IS fait du bien de manifester.
Maisenfaee ck nous,les~sa-
"les du pouvoir ne vont pœ nmoll-
r:u à leun privilèges et dire "cm
vous laine le pays. on va enprlson"
Q C'ause de dewc mClll!feJtfl!i('l1l$. »
Certes, Mais contraireméllt aux
matches du n févriel ~ du
1"mars, point une colèrems pro-
fondément ancree, pas prête à
s'effacer. Des slog;ms très hostiles
au tépouvoir ·Qjsassin »ont ré-
sQnné Wtnfi la nuit algéroise.
t( Vous avez boqffé le pays »,

«C'ÉTAIT PRÉVISIBLL
US RESPONSABUS NE

VONT PAS DIRE "ON VOUS
LAISSE U PAYS.ON VA
EN PRISON" A CAUSE DE
DEUX MANIFESTAnONS »

SAMIR,3'ANS
garagiste-

«ON NE SAIT PAS SI
BOUTEFLIKA EST VIVANT
OU MORT. ON NE SAIT
PAS QUI ÉCRIT SES

COMMUNIQUÉS. ON NE
L'A PAS VU NOUS PARlER
DEPUIS DES ANNtES»

43 millions de l'M, [la population
alFrrenneJ», s'emporteSa.m.lr. On
le traite de fi voll!Ur», d'aflleurs on
le surnomme (lBoutesrika" -
IISrlka» signifievoJ en arabe
IlOn dit que la gW!m r:ivile de la

décennie noire (années 1990) a
fait zoo 000morts. Mais en vingt
ans, combien de jeunes sont
morts il CI1U$è de la drogti.e oU
dal'18Ùl mer Méditerranée en ten-
tant de 1f!jejndre l'Ellrope à wust
de lui?», s'attriste Walid, 22 an1l.
étudiant en gestion.
Chacun ln de sa plainte et de sa

fimême si vous envoyez lesforœs saillie; le ~qu:isitoin: de la ~.
spédak$. non au cinquième man· neJ~ e5t unplaçabl:. Certaim
dat », ont hurlé les leUDes. «A Al- n'hésitent pas il; souhaiter la mort
ger. la œplttde, ya peu de mshir», ••.le plus lIiœ pO$sible ~ de
a-t-on pu entendre,car, comme M. Bouteflika. /(Je l'attetlds avec
l'explique en rigolant Samir, /fan impatience», dit AdIane, sourire
a coutume de dire que Ibn peut glacial aux lèvres. Au-delà de la
acheter deu:adres du FLN avec un personne du président, c'est tout
sandwkh à la viande ". le système politique qui est siftté.
. Cette nuit de dimanche à lundi. "Ces gert$~ Us peuvent stlCrlJfer
un iInportant dispositif polider leurfamiIre p01lTresteT au pouvoir.
avait ~~ déployé: une quinzaine ils ont bien s~jre tout un pays»,
de rangées de CRSa bloqué la rue assure WaIId. pres de qui des manl-
Didouche-Mourad pour éviter festanb n'oublient pas de souJ}.
que la foule arrive Jusqu'au palais gner le rôle de fiMadame fa
présidentieL Un JWmbre inaku· ~œll, selon eux ••compHce» du
lahle de policiers en civil Ilgravité œgune algérien, le .ilO~b!nant au
autour des mllnifenantf" comme nom de ses propres .IJlt·êrêt&.
quelques hommes lourdement Unnouvelappelàlagtèvegêné-
armés. Certains protestataires raie Ilété laneé par les jeunes con-
n'ont pas résisté à la tentation du te5tataires. D'autres rassemble-
$elfie aux côtés d'agents à peine ments doivent avoir lie~dans les
pludgés qu'eux. qui leur ont par- proch~ jours.Lamanife~tion
fois liché un semblant de sourire. la plus unportante est prevue

pour vendredi 8 man. Comme
_Ph qu'untlIuMml. œttf:m>isièrne marche pour la di-
A l'issue de cette nuit. la rnlldtine gnité coinctde aveC' la journée jn-
contestatatre pamft lancée et une temationale ~ droit:; des fem-
partie du peuple pas disposée à Jt!- mes, les Algénennes promettent
culer. "Ifs ne vont pas Idcher. an ne elles aussi de sortir en nombre. -
VQ ptJ$lâcher»,lanœ un mardleur AU llDIAII
nocturne. La jeunesse n'a plus ca-
ché sa haine pour le président
Boutetlika, au pouvoir depuis
1999, et semble n'avoir plus une
OUf;!;! de respect pour œt ••oomme
agonisant» .••.Jl est pire qu'un /.Su·
nqmi: en vingt am, fia détruit

"QUAR!. ZOAHS
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